Pour l’ouverture de la 1e session du Synode
L’ouverture du Synode nous a établis dans la Passion et la Résurrection du Christ, envahis par la présence de l’Esprit. Après avoir quitté la Chambre Haute – Salle des Etats, nous voici aujourd’hui dans la synagogue de Nazareth. Nous savons que ces murs ont une histoire. Nous savons que ces murs ont porté une chapelle et que l’Esprit Saint a été invoqué de nombreuses fois ici même pour célébrer des ordinations de nombreux prêtres du diocèse. Ces murs portent la supplication d’un peuple croyant. Ils ont entendu battre de nombreux cœurs dans la démarche humble d’oser déclarer faire la volonté de Dieu. Aujourd’hui, cet espace nous rassemble pour nous mettre à l’école les uns des autres. De nouvelles paroles vont être proclamées. De nombreux cœurs vont battre d’émotion, de passion, de conviction et d’espérance.

Le peuple de Dieu en marche vers la Terre Promise se dit à lui-même « Sh’ma Israël », « Ecoute Israël ». Il inscrit le fondement de son existence en ce Dieu unique qui le libère de l’esclavage. Et le peuple découvre que l’écoute de Dieu le libère !

Jésus vient libérer son peuple. Ce peuple qui l’a éduqué, nous dit Saint Luc dans l’Evangile. Ce peuple de Nazareth qui ne sait plus écouter, même pas dans la synagogue. Jésus sort du désert et entre dans la synagogue. Son premier acte public après les tentations est de venir écouter ce qu’il vient accomplir ! Il entre dans le Livre ! Il entre dans l’accomplissement. Et il voudrait que son peuple écoute et mette en pratique ces paroles en esprit et en vérité. Sh’ma Israël ! Mais puisque « toute tentation est épuisée », le Verbe éternel sait que sa parole va être considérée dans sa contingence humaine. Le combat commence. Seuls quelques cœurs vont se mettre à l’écoute de celui qui soumettra tout à son Père (1 Co 15).
Sh’ma Rouen ! Ecoute la parole qui te provoque ! Le synode commence. Le combat commence. Ecoute la parole qui te dérange ! Ouvre ton cœur à celui qui vient te libérer. Tu vas entendre un chapelet de déclarations, les unes véhémentes, furieuses, les autres sages, douces, tremblantes ou encore fragiles. Ne pousse pas ces paroles jusqu’à l’escarpement de la colline pour les précipiter jusqu’à leur fracas ! Elles sont les paroles de ton éducation ! Elles sont les paroles de ton histoire. Sh’ma Rouen ! Cette synagogue nouvelle est le lieu de ton salut. Il n’y a pas de synode sans synagogue. Il n’y a pas de Terre Promise sans désert. Il n’y a pas d’itinéraire sans carte. Il n’y a pas de vie si tu ne meurs pas à tes idées pour laisser jaillir celles de Dieu qui passe par tes frères et sœurs. Sh’ma Rouen ! Tu as écouté Nicaise et Mellon qui t’apportaient il y a 1700 ans une Parole qui les dépassait. Romain et ses successeurs ont traversé les déserts de tes ancêtres et combien se sont convertis en entendant leur parole ! Hier Joseph et aujourd’hui Jean-Charles te provoquent. Sh’ma Rouen ! Ne sois pas sourd aux appels de l’Esprit ! Au creux de chaque parole que tu vas entendre, il y a une histoire du salut. Ces heures vont être difficiles mais belles. Elles réclament ton cœur, car seul le cœur écoute.
Aujourd’hui est « proclamée une année de grâce du Seigneur ».
C’est la veuve de Sarepta qui va parler ! C’est Naaman le Syrien qui va témoigner ! Ils n’ont que la légitimité du cœur de Dieu ! Sh’ma Rouen ! Ton voisin sera peut-être furieux : un vrai nazaréen ! Peut-être dormira-t-il ? Sois bienveillant, qu’il ne se fasse pas mal : « Dieu comble son bien-aimé quand il dort ». Il réagira peut-être en détournant ton attention : rappelle-le à sa mission d’écoute ! Quand il parlera, il te remerciera. Sois toi-même vigilant ! Jésus n’est pas un prophète qui parle avec autorité. Il est le Sauveur qui vient te chercher.
Rouen, cette synagogue est le lieu de ton salut. Tu es sorti de la Chambre Haute. Tu as reçu l’Esprit du Seigneur. Tes paroles ne sont plus les tiennes ! Elles te dépassent ! Tu n’es ni un revendicateur, ni un franc-tireur. Tu es habité par l’éternel souffle créateur qui te rappelle que tu n’es pas orphelin. Tu es porteur d’un message de salut. Ce salut n’est pas porté par un peuple angoissé de son avenir, mais par un cœur livré par amour. Ce salut n’est pas dans les mains de quelques uns qui se replient sur eux-mêmes pour conserver avec faux-semblant une belle parole. Ce salut est livré aux cœurs endurcis. C’est au cœur de cette dureté que le Seigneur travaille. Réjouis-toi donc d’être choisi ! Si Dieu veut ta sainteté par ce synode, laisse-le agir ! Si Dieu te convertit par un frère, rends grâce ! Si Dieu parle à ton cœur, Rouen, écoute et mets-le en pratique !
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